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Bonjour chers lecteurs du Livre d’Urantia, C’est 
le vingtième anniversaire de l’AFLLU et le bilan 
n’est pas très brillant. Nous vivons dans un pays 

dont les habitants ont beaucoup d’idées mais avec une 
grande difficulté pour leur donner une validité. Ils vou-
draient une fraternité mais ne se posent pas la question 
de ce que cela implique. De même beaucoup parlent 
de leur Dieu unique sans réfléchir à ce que ce concept 
implique réellement. C’est là toute la différence entre 
un chercheur de Vérité et un simple croyant.
Il semble extrêmement difficile à une personne noyée 
dans une réalité matérialiste de comprendre comment 
adapter des réalités et des valeurs supérieures à sa vie, 
surtout en voyant les exemples que l’on nous montre de 
ceux qui ont «réussi». C’est pourquoi, dans ce contexte 
économique et social, il est rare de voir venir de nou-
veaux lecteurs. Toutefois, comme dans les autres pays 
d’Europe et limitrophes il y a une nette augmentation 
de lecteurs, il y a de fortes chances que cela reviendra 
aussi chez nous d’une manière ou d’une autre.
Alors, même avec un nombre limité de personnes, nous 
continuerons à maintenir un accueil aux nouveaux lec-
teurs et à étudier ensemble cet ouvrage qui nous ouvre 
des perspectives aussi grandes. Il y aura des erreurs, des 
raccourcis peu admissibles, mais rien n’est définitif et 
tout est corrigible même pour les plus bornés.
Enfin, je vous souhaite une bonne lecture et n’hésitez 
pas à réagir à certains textes.

Amitiés fraternelles Ivan Stol
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Révéler effectivement la vérité

Utiliser le poUvoir de la révéla-
tion avec la sagesse de l’évolU tion

C
’était notre première conversation. 
Après plusieurs échanges de paroles 
au téléphone, je demandais : « Com-
ment puis-je vous aider ? » Je sentis 

que la réponse de mon nouvel ami venait de la 
profondeur de son âme : « Je veux devenir meil-
leur dans la présentation du Livre d'Urantia 
aux autres. » Pendant des jours je méditais ce 
qu’il avait dit, attendant d’avoir une perception 
nouvelle à lui offrir en retour. Cet essai poursuit 
la conversation.  

Nous savons ce que le Livre d'Urantia a fait 

pour nous et nous voyons un monde qui a be-
soin de changer aux lumières de ses vérités. Il 
peut sembler que la chose évidente à faire est 
d’aller de l’avant comme des évangélistes pro-
clamant le livre. On rencontre des gens et nous 
leur présentons le livre, mais parfois les choses 
ne vont pas bien, nous pouvons alors nous sen-
tir bizarre et nous demander que faire.

Nous parviendrons à révéler la vérité à notre 
monde d’une façon à la fois divine et sage si 
nous combinons le courage de révéler avec 
la sagesse des méthodes évolutionnaires, en 
adaptant ce que nous enseignons et la façon 
dont nous le faisons à la réceptivité de l’autre 
personne.

L’effusion de Jésus, notre Fils Créateur et son 
Évangile donnent l’espoir de vivre une reli-
gion personnelle idéale dès maintenant. Pour 

cela, il faut que les hommes aient une compréhen-
sion claire de leurs relations avec Dieu pour vivre 
pleinement leur foi et la partager.
Les autorités spirituelles universelles, constatant 
qu’« il existe une grande confusion quant à la signi-
fication des termes tels que Dieu, divinité et déité 
» et que «Les êtres humains sont dans une confu-
sion et une incertitude plus grandes encore lorsqu’il 
s’agit des relations entre les personnalités divines 
désignées par ces nombreuses appellations.. .  » ont 
chargé une commission de révélateurs de la vé rité 
de présenter des concepts accrus et des connais-
sances pour la plupart tirées des annales humaines afin d’élargir notre conscience cosmique et rehausser 
notre perception spirituelle (01.1 & 2).
À cet égard, Le Livre d'Urantia nous livre des clefs et marque une étape cruciale vers une meilleure inté-
gration de la vérité, de la beauté et de la bonté dans notre vie quotidienne et sociale.
Comment partager ces vérités ? 
Dans cet essai intitulé « Révéler effectivement la vérité », Jeffrey Wattles, un ardent étudiant du Livre 
d'Urantia, nous livre son expérience en tant que professeur de philosophie religieuse à Kent State Univer-
sity, aux USA, il est l'auteur de nombreux autres essais et de livres dont The Golden Rule (La Règle d’Or) 
[Oxford University Press]. Par ailleurs, Jeff est un excellent orateur et pédagogue, il donne de nombreuses  
conférences et anime des groupes d'études très suivis.

Jeff à droite en discussion avec Georges à la 
conférence IUA de 1996 — Nashville ; USA

e
e
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Si nous étudions  le Livre d'Urantia en recher-
chant une sagesse qui combine révélation et 
évolution nous trouvons beaucoup de choses. 
Chaque partie du livre a d’importantes choses 
à nous offrir, mais ici nous considèrerons prin-
cipalement Jésus pour collecter quelques prin-
cipes de révélation de la vérité avec une sagesse 
évolutionnaire.

1.  se préparer par l’étUde

En tant que jeune homme, Jésus a étudié les 
écritures de son lieu et de son temps. En tant 
que jeune adulte, à l’âge de 27 ans, il a étendu 
sa connaissance.  « À la synagogue de Caphar-
naüm , il trouva beaucoup de nouveaux livres 
dans les coffres de la bibliothèque et passa au 
moins cinq soirées par semaine à des études in-
tensives. »129:1.9 (1420.6)   

Sur le chemin de Rome, il étudia les religions 
du monde. Au cours des quatre mois où il for-
ma  les six premiers apôtres, Jésus non seule-
ment révéla les enseignements du royaume des 
cieux, mais il les conduisit dans l’étude des écri-
tures juives.

Nous apprendrons à être sages dans la manière 
de révéler la vérité à partir de notre étude du 
Livre d'Urantia et par une meilleure compré-
hension des gens avec lesquels nous communi-
quons et des sources de vérité sur lesquelles ils 
se fondent.

2.   embrasser l’évolU tion

Après le baptême de Jésus, il prit quarante 
jours pour formuler les grandes décisions qui 
guideraient sa carrière publique. Il commença 
par revoir mentalement toute l’histoire d’Uran-
tia, y compris les succès et les échecs des révéla-
tions antérieures – quand elles avaient suivi la 
sagesse combinant la révélation et l’évolution 
et quand elles s’étaient précipitées en avant et 
trahies la promesse de leur don au monde. 
 
Puis Jésus prit les grandes décisions qui le gui-
deraient dans sa carrière d’enseignant.  

« Jésus choisit d’établir le royaume des cieux 
dans le cœur des hommes par des méthodes 
naturelles, ordinaires, difficiles et éprouvantes, 

simplement par les procédés que ses enfants 
terrestres devront suivre ultérieurement 
dans leurs travaux pour élargir et étendre ce 
royaume des cieux. »136:8.6 (1521.1)

L’évolution est un gout acquis. L’évolution 
peut être lente, difficile et décevante ; mais si 
nous permettons à l’Ajusteur de nous donner 
une perspective spirituelle, nous pouvons 
nous réjouir dans n’importe quel mot ou ac-
tion simple qui convient à l’occasion. Fina-
lement, nous développons un appétit pour le 
chemin du Suprême, le chemin ordonné par 
le Père.

3.   assUrez-voUs qUe l’aU tre per-
sonne a embrassé la vérité de 

l’évangile à son niveaU d’entrée 
avant de donner Un enseignement 

avancé

Après que les apôtres aient été formés, ordon-
nés et consacrés, ils purent commencer leur tra-
vail public. Jésus leur dit de révéler les vérités 
de l’Évangile du royaume de Dieu à son niveau 
d’entrée, la famille de Dieu, et de s’assurer que 
la personne avait spirituellement reçu la vérité 
de la filiation avec le Père avant d’entreprendre 
de donner des enseignements avancés.

« Donc, Simon, va enseigner et prêcher le 
royaume, et, quand tu y auras conduit un 
homme sain et sauf, alors il sera temps, s’il 
vient vers toi avec des questions, de lui commu-
niquer un enseignement relatif à l’avancement 
progressif de l’âme à l’intérieur du royaume 
divin. 141 :6.2 (1592.4)

«  Cette nuit Jésus fit un discours aux apôtres 
sur la nouvelle vie dans le royaume, Il dit en 
partie : ' Lorsque vous entrez dans le royaume, 
vous êtes nés à nouveau. Vous ne pouvez en-
seigner les choses profondes de l’esprit à ceux 
qui sont seulement nés de la chair. Veillez 
d’abord à ce que les hommes soient nés de l’es-
prit avant de chercher à les instruire dans les 
voies avancées de l’esprit. N’entreprenez pas 
de leur montrer les beautés du temple avant 
de les avoir d’abord fait entrer dans le temple. 
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Amenez les hommes à Dieu, et ce, en tant que 
fils de Dieu, avant de discourir sur les doctrines 
de la paternité de Dieu et de la filiation des 
hommes.»141:6.4 (1592.6)

L’enseignement avancé ici ne va pas aussi loin 
que le fait historique de la Filiation divine de 
Jésus, mais jusqu’à une discussion intellectuelle 
de la signification de nos relations dans la fa-

mille de Dieu.  

4.   gagnez en habileté dans la ré-
vélation de la vérité à des niveaUx 

variés

L’enseignement de Jésus à Simon Zélotes 
implique que nous ferions bien de gagner en 
habileté dans la révélation de la vérité à des 
niveaux variés. Quand nous pensons à la révé-
lation, la première chose qui nous vient à l’es-
prit est souvent le Livre d’Urantia ; certaines 
personnes se réfèrent au livre comme étant 
« la révélation » d’une façon qui donne l’im-
pression que les autres révélations ne sont pas 
tout à fait à jour.

Mais il y a de nombreux types de révélations 
et chacune a une fonction essentielle. « La vé-
rité est toujours une révélation. C’est une au-
torévélation quand elle émerge comme résultat 
du travail de l’Ajusteur intérieur, et c’est une 
révélation d’époque quand elle est présentée 
par le truchement d’autres intermédiaires, 

groupes ou personnalités célestes.» 101:4.3 
(1109.4)

Quand nous présentons aux autres Dieu 
comme notre Père de manière vivante, nous 
révélons la vérité. Quand nous nous relions 
aux autres en tant que famille de manière 
vivante, nous révélons la vérité. Si nous in-
terprétons  la signification de l’évangile aux 
multiples facettes d’une manière utile à ceux 
qui veulent mieux comprendre ce dont ils ont 
commencé à faire l’expérience, nous révélons 
la vérité. Au fur et à mesure que nous appre-
nons à faire part de la révélation à divers ni-
veaux, nous pouvons ajuster notre réponse à 
ce que sont ces personnes et là où elles en sont 
dans leur parcours.   

5.   ajUstez votre enseignement à 
la récep tivité de l’aU tre personne

L’un des principes les plus importants dans 
l’enseignement est de s’ajuster à la réceptivité 
de l’autre personne.

« La différence caractéristique entre la religion 
évolutionnaire et la religion révélée consiste 
en une nouvelle qualité de sagesse divine qui 
s’ajoute à la sagesse humaine purement expé-
rientielle. Toutefois, c’est l’expérience que l’on 
a dans et avec les religions humaines qui accroit 
la capacité de recevoir ultérieurement des dons 
accrus de sagesse divine et de clairvoyance cos-
mique. » 100:6.9 (1101.4) 

« La mission de la révélation consiste à 
sélection  ner et à censurer les religions 
évolutionnaires qui se succèdent ; mais, si la 
révélation doit exalter et élever par étapes les 
religions d’évolution, il faut que ces visitations 
divines décrivent des enseignements qui 
ne soient pas trop éloignés des idées et des 
réactions de l’âge où ils sont présentés. La 
révélation doit donc toujours garder contact 
avec l’évolution, et elle le fait. La religion 
de révélation se voit toujours limitée par la 
capacité des hommes de la recevoir. » 92:4.1 
(1007.1)

Une autre déclaration est universelle dans 
son champ d’application : « Au cours de toute 
votre ascension au Paradis, vous ne gagnerez 
jamais rien en essayant impatiemment de vous 
dérober au divin plan établi, au moyen de rac-
courcis, d’inventions personnelles ou d’autres 
expédients pour améliorer le chemin de la per-
fection, vers la perfection et pour la perfection 
éternelle.»  75:8.5 (846.4) 

Cette déclaration donne à réfléchir, mais une 
personne qui a soif de la volonté de Dieu et de 
sa voie embrassera cet enseignement comme 
une motivation supplémentaire à suivre le che-
min évolutionnaire requis vers une renaissance 
spirituelle sur notre monde.

Notre monde a un besoin si urgent de vérité 
que nous pourrions être tentés de jeter aux 
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quatre vents la sagesse évolutionnaire révélée ; 
mais ce serait comme de jeter par-dessus bord 
tous les fondamentaux du canotage quand on 
atteint des rapides d’eau vive.

6.   at tirez la demande par Une vie 
coordonnée de vérité

Quand les dirigeants religieux ont fait un mou-
vement pour arrêter Jésus en Galilée, Jésus a 
expliqué pourquoi les apôtres ne s’y prenaient 
pas bien pour représenter son évangile. Ils man-
quaient de détermination dans l’obéissance à la 
vérité. Et alors, Jésus donna son grand enseigne-
ment sur la manière de vivre d’une façon telle-
ment belle que les autres vous apporteront les 
questions de leur âme.

« Considérez les Grecs, qui ont une science 
dépourvue de religion, alors que les Juifs ont 
une religion dépourvue de science. Quand les 
hommes s’égarent ainsi au point d’accepter une 
désintégration étroite et confuse de la vérité, leur 
seul espoir de salut consiste à se coordonner avec 
la vérité – à se convertir. »155:1.4 (1726.1)

« Laissez-moi proclamer solennellement cette 
vérité éternelle : Si, en vous harmonisant avec 
la vérité, vous apprenez à donner, dans votre 
vie, l’exemple de cette magnifique intégralité de 
la droiture, vos semblables vous rechercheront 
pour obtenir ce que vous aurez ainsi acquis. 
La mesure dans laquelle les chercheurs de 
vérité seront attirés vers vous représente la 
mesure de votre dotation de vérité, de votre 
droiture.»155:1.5 (1726.2) 

Pour pouvoir unir notre vie spirituelle aux vé-
rités de la science, nous adapterons notre ensei-
gnement au milieu évolutionnaire des faits et 
des causes.

7.  priez soigneUsement afin 
d’avoir la sagesse divine

Si nous voulons vraiment rechercher la 
sagesse divine sur cette question, il nous 
faut parcourir tout le processus de la prière. 
91 :9.1-9 (1002.6- 14)  Tous les sept points sont 
cruciaux, mais je ne ferais de commentaire 
que sur deux d’entre eux.   

• Il faut avoir honnêtement épuisé toutes 
les possibilités humaines d’ajustement.

• Il faut avoir été industrieux.

Être industrieux signifie ne pas demander à 
Dieu de faire nos devoirs pour nous. L’étude 
du Fascicule 110 nous enseigne la facilité 
avec laquelle l’homme mortel confond les 
surgissements de l’inconscient avec les apports 
du superconscient.

Nous étudierons donc  le Livre d'Urantia pour 
savoir ce qu’il peut nous enseigner sur le sujet. 
L’autre point d’une prière approfondie sur 
lequel je voudrais faire un commentaire est le 
suivant : Il faut abandonner tous les souhaits 
du mental et tous les désirs de l’âme à l’emprise 
transformatrice de la croissance spirituelle. 
Il faut que vous ayez expérimenté un 
rehaussement des significations et une élévation 
des valeurs.91 :9.4 (1002.9) 

Entrer dans le mode d’abandon est un 
évènement profond. Nous reconnaissons nos 
désirs mentaux – y compris notre analyse 
intellectuelle de la question – nous acceptons la 
possibilité que Dieu puisse avoir quelque chose 
de plus élevé. Nous reconnaissons les désirs de 
notre âme — nos valeurs et nos idéaux les plus 
élevés — et nous prenons le temps de nous 
ouvrir radicalement à la possibilité que Dieu 
pourrait nous élever.   
« Dieu répond à la prière de l’homme en lui 
donnant une révélation accrue de la vérité, 
une appréciation rehaussée de la beauté et un 
concept élargi de la bonté. »  91:8.11 (1002.3) 

Les joies du travail en équipe et de bonnes 
surprises nous attendent si nous révélons la 
vérité en coopération avec ce que le Livre 
d’Urantia nous révèle sur la sagesse de 
l’évolution.

Joyeuse révélation !   
Jeffrey Wattles

(Traduit de l'anglais par Jean Royer—Mai 
2016)
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Le mot anglais 
« day » a de 
multiples sens, 

bien qu’il puisse la 
plupart du temps se 
traduire par jour qui 
est encore plus indé-
terminé que l’anglais.
Le mot day se trouve 
968 fois dans le LU 
et dans 872 para-
graphes. Le mot jour 
ne se trouve que dans 
649 paragraphes. Au 
pluriel, days se trouve 
882 fois et dans 761 
paragraphes tan-
dis que jours au 
pluriel se trouve seu-
lement dans 561 pa-
ragraphes. C’est 
déjà dire qu’il n’y a 
pas d’équivalence au-
tomatique.
Ce qui nous intéresse 
ici c’est plus précisé-
ment la manière d’in-
terpréter ce mot dans 
l’expression «  résurrection au troisième 
jour ».
À la première lecture tout le monde ou 
presque interprète cette formule littérale-
ment comme signifiant 72 heures environ.
Pourquoi ? Parce que Lazare a été ressuscité 
après trois jours et que Jésus est ressuscité 
le troisième jour.
Êtes-vous si sûr de cela ? Je ne veux pas dire 
de la résurrection, mais de l’expression ?
Personne, sachant qu’il est mort le vendre-
di soir et ressuscité le dimanche matin, ne 

dirait à notre époque, 
le troisième jour, mais 
bien deux jours après 
sa mort ou le deu-
xième jour après sa 
mort. L ‘inclusion n’est 
plus pratiquée depuis 
longtemps mais l’ex-
pression perdure.

De plus, pour la ré-
surrection, le Messa-
ger Solitaire qui signe 
le fascicule 112 utilise 
non pas le terme jour 
mais celui de période. 
La période est encore 
plus indéterminée 
que le jour.

Je ne veux pas se-
mer le trouble ni 
même le doute dans 
vos croyances per-
sonnelles, mais sim-
plement vous faire 
réfléchir sur les pro-
blèmes posés par une 
expression en appa-

rence toute simple.

Pour examiner cette question, je vous pro-
pose tout d’abord de lire ce qu’à écrit à ce 
sujet Philip Calabrese et qu'il a présenté au 
1er symposium scientifique qui s'est tenu à 
Nashville en 1988.

Philip Calabrese est mathématicien, inven-
teur d’un système de fractions booléennes 
résolues en 4 opérations. Il a aussi dévelop-
pé la théorie des évènements condition-
nels, voir de la vélocité séraphique :
Jean Royer

Jour et Période
en relation avec la résurrection au 3e jour ou à la 3e période

De nombreux étudiants du 
Livre d’Urantia se sont posés la ques-
tion de savoir ce que veulent réelle-
ment dire les expressions: ressuscité 
« au troisième jour » (third day) ou 
« à la troisième période » (third pe-
riod).

Compte tenu de la vélocité des séra-
phins transporteurs et des distances 
séparant les mondes des maisons de 
notre planète, il semble difficile de 
concilier ces affirmations avec les 
données actuelles de la science.

Voici donc un exposé présenté par 
Philip Calabrese à Nashville en 1988 
lors d’un colloque scientifique, tra-
duit et commenté par Jean Royer en 
juillet 2009 et qui tente d’apporter si-
non une réponse définitive, du moins 
un éclairage nouveau sur cette ques-

tion légitime.
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Il y a environ trois ans, j’ai eu la chance de voir 
un article bien documenté intitulé « Vélocité sé-
raphique » de Merrit Horn ; il écrivait en tant que 

membre enseignant de l’école de Boulder pour les 
étudiants du Livre d’Urantia. 
L’article a paru dans le numéro 
de janvier 1984 des « Planeta-
ry Prints » publiées par la So-
ciété Urantia des Montagnes 
Rocheuses de Denver.

Plus récemment, j’ai reçu 
de Berkeley Elliott de la Socié-
té d’Oklahoma une copie de la 
lettre de Dan Massey de 1980 
répondant à une question de 
Jean Royer sur le même sujet. 
Comme, de manière succincte, 
l’écrit Dan :

Le livre dit que certains mor-
tels sont « repersonnalisés au troisième jour après 
leur mort naturelle. » (569). Cette repersonnalisation 
requiert la présence du séraphin à qui a été confiée 
l’âme morontielle. (1235) Le séraphin peut voyager 
à trois fois la vitesse de la lumière. (260) Par consé-
quent, maisonnia n° 1 est au maximum à neuf jours 
d’Urantia pour un être qui voyage à la vitesse de la 
lumière.

En d’autres termes, si la résurrection sur le monde 
n° 1 de maisonnia au troisième jour après la mort na-
turelle est possible, alors maisonnia n°1 est au maxi-
mum à 9 jours lumière d’Urantia.

Mais cette conclusion n’est guère compatible avec 
les estimations évolutionnaires courantes des dis-
tances cosmiques. Alpha Centauri, l’étoile la plus 
proche du soleil, se trouve à 4,3 années-lumière 
selon les mesures actuelles. En d’autres termes, il 
faut 4,3 années à la lumière pour quitter notre sys-
tème solaire et pour voyager jusqu’à l ‘étoile la plus 

proche. Alors, comment, en neuf jours, un séraphin 
pourrait-il voyager même jusqu’à la prochaine étoile, 
sans parler de voyager de notre monde, Urantia, aux 
confins de notre système stellaire, jusqu’à un satellite 

de Jérusem près du centre de 
ce système composé d’environ 
2 000 étoiles et mondes ?

Néanmoins, un autre pas-
sage semble bien corroborer 
cette incongruité. Solonia, la 
« voix du jardin   » séraphique 
nous dit qu’Adam et Ève furent 
formellement installés le pre-
mier jour sur Urantia et que 
six jours après cet évènement 
un séraphin messager arriva, 
« portant le constat d’installa-

tion des souverains planétaires ». 
(832) Cela suggère que le temps 

de transit de Jérusem à Urantia par un séraphin soit 
tout au plus de 6 jours.

C’est principalement à partir de ces deux réfé-
rences que Merrit Horn conclut qu’il doit être pos-
sible de voyager de Jérusem à Urantia en six jours à 
la vitesse de trois fois la vitesse de la lumière (3C). 
Il nous offre une formule d’expansion de la vitesse 
(et donc de réduction du temps) pour un voyage 
plus rapide que la lumière qui emporte le séraphin 
de lieu en lieu à une vitesse « observée » de 2754, 8 
fois la vitesse de la lumière (C) tout en voyageant si-
multanément à une vitesse « instantanée » de trois 
fois la vitesse de la lumière. L’idée est ici de rete-
nir la croyance en un temps de transit séraphique 
de 72 heures entre Urantia et Jérusem tout en voya-
geant à une vitesse maximum de 3C telle qu’impli-
quée par la résurrection « au troisième jour après 
la mort naturelle » et tout en croyant aussi que les 

De la vélocité séraphique et
de la résurrection
au troisième jour

Par Philip Calabrese

Symposium scientifique 1 (1988)

Dr. Philip Calabrese Dec 2014
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étoiles sont toujours séparées par des années quand 
on voyage à un tiers de 3C.

D’une veine similaire est la suggestion de Dan 
Massey qui dans sa lettre parle des étranges proprié-
tés impliquées par la théorie actuelle de la relativité 
comme possible explication de l’anomalie. Mais Dan 
n’est manifestement pas satisfait de cette réponse. 
Nous ne devrions pas, à 
mon avis, permettre à ces 
premières notions fai-
blement entrevues de la 
théorie de la relativité de 
rendre crédible une telle 
distorsion du temps aux 
vitesses supraluminiques. 
Le temps est la mesure de 
l’espace et il n’y a pas de 
raison nous contraignant 
à croire que le temps 
n’est pas uniforme dans 
sa progression. Les pla-
nètes tournent toutes au-
tour du soleil suivant des 
périodes re la ti vement 
constantes. Le temps est 
produit par le mouve-
ment et le mouvement 
périodique est apparemment régulier.

Dans le Livre d’Urantia, 3 C sont décrits comme 
environ 900 000 km par seconde de notre temps 
(260). D‘après cette norme, un séraphin parcourt trois 
fois la distance que parcourrait la lumière dans cette 
période de temps. Un séraphin utilise trois énergies 
d’espace surimposées (dont deux sont encore in-
connues sur Urantia) pour parvenir à une « vélocité 
triple ». S’il faut trois jours à un être pour voyager à 
travers un espace donné à la vitesse de 3C, alors cet 
espace doit être de neuf jours lumière. Donc, si j’ad-
mets « l’hypothèse du transit en trois jours », je dois 
alors accepter que les étoiles soient vraiment à neuf 
jours de distance.

Puisque les distances cosmiques couramment ad-
mises sont suspectes, incluant de nombreux facteurs 
d’erreur (134), j’ai pris en considération la possibi-
lité que les étoiles soient en réalité beaucoup plus 
proches que ce que nous supposons! La lumière par-
court presque 26 milliards de kilomètres par jour, 
soit environ 9 500 milliards de kilomètres en un an. 

Tant de mondes habités pourraient-ils se trouver 
à, disons neuf jours lumière (230 milliards de kilo-
mètres) d’Urantia ? Par contraste, 4,3 années-lumière 
représentent 174 fois plus à presque 42 billions de 
kilomètres et cela rien que pour la prochaine étoile. 
Cela ne semblait guère concevable qu’avec beaucoup 
d’imagination.

Ce mystère a immé-
diatement piqué ma cu-
riosité. J’ai commencé 
à y penser à divers mo-
ments comme j’ai l’ha-
bitude de le faire avec 
d’autres idées. Bien que 
j’aie analysé la cosmolo-
gie du Livre d’Urantia, 
ce problème avait échap-
pé à mon attention. Et 
maintenant je ne pouvais 
manquer de le voir.

Il y a peut-être des 
étoiles et des mondes qui 
ne sont pas visibles à nos 
spectres optiques ou ra-
dio mais qui pourraient 
être visibles à des fré-
quences supérieures ou 

inférieures.
Il y a peut-être des erreurs de mesure de paral-

laxe de la science contemporaine en raison de la no-
tion erronée selon laquelle certaines étoiles seraient 
dans l’espace extérieur alors qu’en fait, elles voyagent 
avec nous.

C’est à peu près à cette époque, alors que je testais 
cette idée des étoiles qui ne seraient qu’à quelques 
jours lumière l’une de l’autre, que mon bon ami le 
docteur Richard Prince commença à s’enquérir pour 
savoir si j’entendais aussi des voix.  

Une lecture attentive des références du Livre 
d’Urantia citées ci-dessus (dont  beaucoup sont 
tirées de l’article de Merrit Horn) ne semblait pas 
fournir d’issue à ce dilemme.

Aucun autre jour standard du Livre d’Urantia 
ne convient non plus. Même le jour d’Orvonton (90 
jours urantiens) ne permettrait pas à un séraphin de 
voyager une année-lumière, ce qui est moins  que 
d’aller jusqu’à l’étoile la plus proche. Seul, le jour du 

Pour le plaisir 
quelques chiffres

Temps systémique, 1 jour de Satania = 3 
jours d’Urantia moins 1 heure 4 minutes 
15 secondes.

Temps de l’univers local, 1 jour de Né-
badon = 18 jours 6 heures 2 minutes ½ 
d’Urantia, c’est le temps standard. 

Un Conseiller Divin est venu d’Uversa en 
109 jours soit à environ 900 000 fois C.

Un Messager Solitaire à environ 4,5 mil-
lions de fois C.

Les créatures médianes : 599 580 km/s.

Les séraphins : 899 580 km/s
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Paradis (1 000 ans d’Urantia) est plus que suffisant ; 
en fait, beaucoup trop long.

Un Conseiller Divin d’Uversa nous informe (261) 
qu’il n’y a « pas de personnalités portant des mes-
sages ou effectuant des transits à des vitesses inter-
médiaires entre les déplacements instantanés des 
traverseurs de gravité et les vitesses relativement 
lentes des séraphins… en dehors des Messagers So-
litaires . » À la vitesse de 1 354 458 739 000 km/s un 
Messager Solitaire va environ un million de fois plus 
vite qu’un séraphin. Ce Conseiller Divin dit que « les 
séraphins et les autres peuvent traverser l’espace à 
une vitesse triple, d’environ 899 370 kilomètres 
urantiens par seconde » et « qu’un être enséraphiné 
n’a pas la possibilité de dépasser la vitesse de 899 370 
kilomètres d’Urantia par seconde de votre temps. » 
Bien que le mortel décédé ne soit pas enséraphiné 
à la mort, l’ange gardien de ce mortel doit voyager 
jusqu’à Jérusem avec l’âme morontielle survivante 
avant que la résurrection ait lieu. Et cet ange ne peut 
pas voyager à plus de 3C.

Une recherche plus approfondie, avec le Concor-
dex de Clyde Bedell a montré plusieurs références 
significatives relativement aux distances cosmiques. 
La plus intéressante et la plus définitive est peut-être 
celle de « l’analogie de l’orange ». 

«  Le diamètre moyen des soleils est d’environ 
1 600 000 kilomètres… Ils ont les coudées tout aus-
si  franches dans l’espace qu’une douzaine d’oranges 
circulant à l’intérieur d’Urantia si la planète était 
creuse. » (458)

Après plusieurs faux départs (que le bon mathé-
maticien cache toujours) cette proportion peut faci-
lement être mise sous forme algébrique. Soit D le 
diamètre de l’espace dont la sphère correspondante 
contiendrait en moyenne 12 étoiles. Alors D est par 
rapport au diamètre de la terre comme le diamètre 
du soleil (1, 6 millions de km) est par rapport au dia-
mètre d’une orange (4 pouces = environ 11 cm).

[ N.D.T.: pour ne pas sombrer dans des approxi-
mations douteuses je vais donner les calculs de Philip 
en miles et pouces, bien qu’un calcul en kilomètres 
eut été plus simple.]
• D/ 7 920 miles = 1 000 000 miles/(4 pouces)
• Puisque 4 pouces représentent (4/12) x 1/5 280) 

miles

• D = 7 290 x 1 000 000 x 3 x 5 280 miles
• D = 125 x 10 12 miles ]

Ainsi, D est d’environ 125 billions de miles (= 
200 billions de kilomètres), ce qui représente envi-
ron 21 années-lumière. Ainsi, une balle d’espace de 
rayon 10,5 années-lumière (3, 3 parsecs) contient en-
viron 12 étoiles. (Un parsec vaut environ 3, 26 an-
nées-lumière) Ce qui équivaut à une densité stellaire 
de 0,082 étoile par parsec cubique, et concorde bien 
avec les mesures scientifiques contemporaines.

Par exemple, Paul R. Weissman du Jet Propulsion 
Laboratory dans son article sur « Le nuage de Oort 
et la galaxie : interaction dynamique » dit que « A la 
distance où le soleil se trouve par rapport au centre 
galactique l’espace moyen séparant les étoiles est 
d’environ 1 parsec. » … Weissman fait aussi mention 
d’une estimation (de 0,08 étoiles par parsec cube) se-
lon C.Allen, qui est en fait le même nombre que ce-
lui donné par l’analogie de l’orange. De même, dans 
leur étude « Etoiles dans les 25 parsecs du soleil »... 
Wilhelm Gliese et Hartmut Jahreiss… déclarent que 
la densité stellaire à proximité immédiate du soleil 
(à moins de 5 parsecs) n’est pas inférieure à 0, 116 
étoiles par parsec cube selon les observations ac-
tuelles.

Ces trois estimations diffèrent presque d’un fac-
teur de 1,4. Par contraste, si le système local d’envi-
ron 2 000 étoiles a un rayon de 9 jours lumière, alors 
la densité stellaire est d’environ 13 milliards d’étoiles 
par parsec cube. C’est un facteur 100 milliards de 
fois plus grand que celui impliqué par l’analogie de 
l’orange et que rapportent les astronomes urantiens. 
Ceci revient à rétrécir la distance linéaire d’un fac-
teur de 4 600.

Ainsi les étoiles doivent être à des années-lumière 
après tout. S’il en est ainsi, où donc est la proposition 
incriminée ? Cela nous ramène à cette expression 
embarrassante « le troisième jour après la mort na-
turelle ». Que signifie vraiment « le troisième jour »? 

La lettre de Dan Massey fait remarquer initiale-
ment que le mot « jour » « pourrait ne pas se référer 
à une période de temps bien définie. » En faveur de 
cette solution Dan cite un Messager Solitaire d’Or-
vonton en page 1232 :

«  Si l’individu humain survit sans délai,… l’Ajus-
teur passe ensuite immédiatement à la « réalisation 
de transition d’identité ». De là, il est invité à la troi-
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sième période et sur le monde des maisons, à habiter 
la forme même de personnalité préparée par le gar-
dien de la destinée. »

Le gardien de la destinée est bien évidemment 
le gardien séraphique qui a voyagé jusqu’au monde 
des maisons. Dan fait remarquer que la « troisième 
période » est une référence très indéfinie. Il offre 
d’autres soutiens quelque peu décevants à cette ex-
plication, mais finalement, il n’en est pas satisfait et 
cherche une autre solution.

Toutefois, considérez que c’est un Melchizédek 
de l’école d’administration planétaire de Jérusem 
qui, en page 569, a dit le premier :

Ces créatures évolutionnaires sont repersonnali-
sées sur le premier monde des maisons le troisième 
jour après leur mort naturelle.

Je crois que l’expression « le troisième jour après 
leur mort naturelle. »voulait spécifiquement ici être 
prise comme volontairement vague. Cependant, l’ex-
pression n’a certainement pas été prise comme telle. 
Néanmoins, selon mon édition du « Webster’s New 
World Dictionary » le mot «jour» (day) lui-même est 
quelques fois tout à fait indéfini. Parmi les défini-
tions on trouve : une période de temps ; un nombre 
d’années comme dans : the best writer of his day (le 
meilleur écrivain de son temps).

Peut-être que le contributeur non dénommé du 
Livre d’Urantia a reçu l’instruction de ne pas ré-
véler la distance exacte de Jérusem à Urantia. Dans 
ce cas, ce Melchizédek aurait dû recourir à une ex-
pression indéfinie pour indiquer le temps de voyage 
d’un séraphin. Étant membre d’un ordre de person-
nalité qui n’est pas sans savoir qu’il peut se glisser des 
erreurs de jugement dans des affaires mineures, il 
a pu utiliser l’expression « au troisième jour » parce 
que c’est une expression que l’on voit bien être indé-
finie. Cependant, cette expression est maintenant ar-
chaïque et on tend plutôt à la prendre littéralement.

Veuillez noter que plus loin dans le Livre 
d’Urantia, c’est un Messager Solitaire (un ordre 
de personnalité bien plus élevé que les Melchizé-
deks) qui utilise l’expression à coup sûr indéfinie de 
« troisième période » pour décrire ce même espace 
de temps. À mon avis, ce dernier passage a été écrit 
dans l’intention de clarifier le passage antérieur.

La résurrection de Lazare par Jésus le quatrième 
jour après sa mort et la résurrection de Jésus lui-

même un jour et demi après la crucifixion ont sans 
doute grandement contribué à la tendance à inter-
préter littéralement l’expression «   le troisième jour 
après leur mort naturelle. ». Mais, il faut l’interpréter 
comme une période minimum de temps. Ces résur-
rections exceptionnelles ont eu lieu sur le monde où 
la mort a eu lieu et non pas sur quelque autre monde 
comme il est question ici.

Veuillez remarquer aussi que puisque chaque 
monde a son propre jour (période de rotation sur son 
axe) et sa propre distance de Jérusem, il doit y avoir 
un grand nombre de jours différents pour qu’un 
gardien séraphique atteigne Jérusem en venant des 
différents mondes d’évolution humaine, même en 
admettant que cela puisse être fait en jours! Ainsi, 
l’expression « au troisième jour » se montre comme 
trop précise (ou elle se réfère peut-être à une période 
plus longue et non spécifiée).

Si l’on devait comprendre cette expression comme 
volontairement non définie, alors nos meilleures es-
timations du temps minimum entre la mort et l’ar-
rivée du séraphin sur maisonnia n° 1 seraient en 
nombre d’années d’Urantia. Merrit Horn estime la 
distance à 50 années-lumière, plus ou moins 20, ce 
qui représente environ 17 années de voyage, plus ou 
moins 6 ans, à une vitesse un peu inférieure à 3 C.

Mais que dire de « un séraphin messager arriva, 
« portant le constat d’installation » d’Adam et Eve ?

Cet évènement eut lieu six jours seulement après 
l’installation.

Alors qu’on pourrait croire que ce passage im-
plique que le séraphin a quitté Jérusem seulement 
six jours avant d’arriver sur Urantia, les termes em-
ployés laissent place à d’autres interprétations. L’une 
de ces explications plausibles est que le messager fut 
expédié de Jérusem six jours après le départ d’Adam 
et Eve peut-être en transit normal ou par anticipa-
tion de l’installation. Les autorités de Jérusem ont 
alors contacté le messager en transit et lui ont com-
muniqué le message. On ne peut nécessairement dé-
duire de ce passage que Jérusem est à quelques jours 
lumière d’Urantia, bien que l’on puisse certainement 
en tirer hâtivement cette conclusion.

D’autres passages peuvent être analysés de façon 
à faire entendre que le temps de transit peut n’être 
pas plus qu’une fraction d’année urantienne. Par 
exemple, bien avant la naissance de Caïn, (et donc 
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moins d’une année depuis la défaillance d’Adam et 
Eve, « la caravane édénique fut arrêtée le troisième 
jour de sa sortie du Jardin par les transports séra-
phiques arrivant de Jérusem. » Mais, de nouveau ici, 
des transports séraphiques sont continuellement en 
voyage entre Jérusem et Urantia. L’arrivée des trans-
ports séraphiques avec des ordres concernant la dé-
faillance n’implique pas nécessairement que ces 
transports ont fait tout le voyage en moins d’un an.

Donc, ma réponse à l’anomalie est qu’il faut au 
moins 11 ans et plus probablement 20, 50 ans ou 
plus pour « ressusciter à la troisième période » sans 
délai significatif. Les circonstances doivent murir. 
De nombreuses personnes qui sont mortes dans les 
années passées doivent aujourd’hui être endormies 
en transit. Vingt ans représentent moins d’une de-
mi-heure d’un jour du Paradis!

À ce sujet, un Messager Solitaire peut facilement 
voyager d’Urantia à Jérusem en moins de 15 minutes 
de notre temps.

Philip Calabrese

Quelques années plus tard, Philip Calabrese re-
vient sur le sujet au début d’une conférence in-
titulée :

Le Paradis et la topologie de l’espace : 
une théorie de la matière ultime.

En voici le 2e paragraphe.

Lors du premier symposium scientifique à 
Nashville, je suis allé jusqu’à suggérer qu’un 
Melchizédek non dénommé aurait pu être mis 

sur la sellette pour avoir utilisé l’expression « au troi-
sième jour après la mort naturelle » que nous vou-
drions prendre littéralement. Eh bien aujourd’hui 
je vais renier mon apostasie du Livre d'Uran-
tia ; J’ai pensé à un moyen par lequel un ange gar-
dien pourrait se rendre à Jérusem en moins de trois 
jours. L’ange ne voyage pas par ses propres moyens! 
Il doit être translaté à Jérusem par quelque tech-
nique universelle ou paradisiaque non révélée. Une 
lecture attentive du Livre d'Urantia vous révèle-
ra qu’à chaque fois qu’est décrit ce voyage du séra-
phin d’Urantia à Jérusem, l’auteur ne dit jamais qu’il 
s’y rend en voyage ou transport séraphique normal. 
Au lieu de cela, il utilise quelque vague expression 

du type « se rend à Jérusem » pour indiquer le mode 
de transport de l’ange. J’espère que cette explication 
résout l’anomalie et indique un phénomène séra-
phique non révélé associé à la mort humaine...                                                                     

Suivent les commentaires de Jean Royer :

Je ne suis pas convaincu par cette ré-
tractation de Philip et je serais curieux 
de connaitre sa position actuelle. Je ne 

suis pas non plus convaincu par les positions 
de JCR qui, voyant dans le Paradis un Absolu, 
imagine qu’en participant du Paradis il pour-
rait se rendre n’importe où presque instanta-
nément et pense que la longueur des voyages 
serait une perte de temps. De même encore, 
je ne suis pas convaincu par les hypothèses 
de L.P. qui propose des corridors spatiotem-
porels ou ce que certains cosmologistes ap-
pellent des « trous de ver ». Nous sommes là 
à la frontière des hypothèses scientifiques et 
de science-fiction et je me range à ce qu’à 
déjà fait remarquer Philip : Nous ne devrions 
pas permettre à ces notions faiblement en-
trevues de la théorie… de rendre crédible 
une telle distorsion du temps.

Voici quelques arguments supplémen-
taires qui, personnellement, me semblent as-
sez décisifs.

On nous parle de résurrection au troi-
sième jour ou troisième période, mais sans 
préciser le temps nécessaire à cette résurrec-
tion ; or, on sait que :
• Il faut entre 10 et 18 jours pour rematéria-

liser un Adam (582 : 4). Sur Urantia, Adam 
et les 100 ont été rematérialisés en 10 
jours (828 : 1) (743 :1) 

• Sur les mondes des maisons, il faut comp-
ter environ 7 jours standards pour une 
transformation morontielle (vous savez, 
les 570 corps) soit un peu plus de 127 
jours (544 : 0)

Question : La résurrection fait-elle partie 
de ces transformations ?

Lorsque les révélateurs veulent dissiper 
toute ambigüité ils le font volontiers en utili-
sant des formules comme « de votre temps » 
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ou « du temps d’Urantia » ou au contraire 
« du temps standard ».

Quand ces formules ne sont pas utilisées 
il faut y suppléer aussi bien pour les années 
que pour les jours (ou les distances : voir les 
milles de Jérusem)

Par exemple, (602 : 4) Lucifer… avait régné 
sur Jérusem pendant plus de cinq cent mille 
ans…

Bien sûr qu’il a régné plus de 500 000 ans 
puisqu’il a envoyé un message lorsqu’An-
don et Fonta ont reçu un Ajusteur (710 : 4), 
c’est-à-dire il y a plus de 900 000 ans. Les an-
nées dont il est question ne peuvent être ni 
des années urantiennes ni des années sata-
niennes qui font un peu moins de 300 jours, 
mais sans doute du temps standard de Né-
badon (372 : 2) soit 500 000 x 5 = 2 500 000 
ans de notre planète.

4. L’argument selon lequel il ne faudrait 
pas perdre de temps semble s’effondrer de-
vant l’aventure du Messager Solitaire de la 
page 259 : 2.  

Et enfin, pourquoi un Conseiller Divin irait-
il seulement à environ 900 000 fois C s’il avait 
la possibilité d’emprunter un « trou de ver »?

Si les séraphins avaient la possibilité de 
« se faire transporter » pourquoi nous di-
rait-on :

P. 260 - § 2 6. « Les Ambassadeurs et les 
Émissaires en Mission Spéciale. Les uni-
vers locaux situés à l’intérieur d’un même 
superunivers ont l’habitude d’échanger 
des ambassadeurs choisis parmi les na-
tifs de leurs ordres de filiation. Toute-
fois, pour éviter des retards, on demande 
fréquemment à des Messagers Solitaires 
de se rendre, en tant qu’ambassadeurs, 
d’une création locale à une autre pour 
représenter un royaume auprès d’un 
autre et l’interpréter. Par exemple, lors-
qu’un nouveau royaume habité est dé-
couvert, il peut se trouver si éloigné 
dans l’espace qu’il faudra très longtemps 

pour qu’un ambassadeur enséraphiné 
puisse atteindre cet univers lointain. 
Un être enséraphiné n’a pas la possibi-
lité de dépasser la vitesse de 899 370 ki-
lomètres d’Urantia par seconde de votre 
temps. Des étoiles massives, des cou-
rants contraires et des détours, ainsi que 
des tangentes d’attraction, tendront tous 
à retarder cette vitesse, de sorte qu’au 
cours d’un long voyage sa moyenne s’éta-
blira aux environs de 885 000 kilomètres 
par seconde. »

P. 260 - § 3 « Lorsqu’il ressort qu’il fau-
dra des centaines d’années à un ambas-
sadeur natif pour atteindre un univers 
local très lointain, on demande souvent 
à un Messager Solitaire de s’y rendre 
immédiatement pour y agir comme am-
bassadeur par intérim. ?»

[Il s’agit d’un Conseiller Divin] À l’excep-
tion des Esprits Inspirés de La Trinité, nous ne 
pouvons pas atteindre la vitesse presque in-
croyable des Messagers Solitaires, mais nous 
sommes capables d’utiliser la totalité des 
moyens de transport spatiaux, de sorte qu’en 
partant de son monde-siège, nous pouvons 
atteindre n’importe quel point d’un superuni-
vers en moins d’une année du temps d’Uran-
tia. Il m’a fallu 109 jours de votre temps pour 
venir d’Uversa sur Urantia.

Il va très vite ce Conseiller Divin, mais pour-
tant, ce Fils Stationnaire de La Trinité, prend 
du temps pour venir jusqu ‘à nous. S ‘il y avait 
moyen de prendre un TGV plus rapide, ne fe-
rait-il pas ?

Un dernier argument pourrait être celui du 
long, long voyage dont il est question entre 
autres aux pages 171, 301 et 430.

En conclusion, je vous donne rendez-vous 
sur Maisonnia N° 1 dans… allez, une petite 
vingtaine d’années.                                                                           
Jean Royer, Le Thor 2009
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Nous présentons ci-après un article intitulé " Une autre vision de l'univers" de Simon 
Orsini, un lecteur du Livre d'Urantia d’Ajaccio qui, comme beaucoup d’autres lec-
teurs et de nombreuses personnalités de la communauté scientifique, remet en cause 

la controversée théorie du Big-Bang.

Certains s’y opposent en avançant des arguments basés sur des considérations purement scien-
tifiques, d’autres sur des considérations cosmologiques et/ou religieuses. Albert Einstein disait : 
« Je veux comprendre comment Dieu créa le monde, tout le reste n'est que détail. » Albert admet 
donc Dieu comme étant le créateur du monde.

Mais, c’est bien dans la démarche que se situe le vrai problème : tant qu’Albert et avec lui la 
commu nauté scientifique chercheront à comprendre « comment Dieu créa le monde » avant de 
chercher à connaitre Dieu et son dessein, ils ne pourront parvenir à la vérité que l'univers est 
l'œuvre d'une personnalité absolue, ayant un but déterminé et mis en œuvre avec amour. C’est 
pourquoi nous dépendrons toujours de la révélation, qu'elle soit personnelle où d'époque.

« On ne peut saisir la vraie perspective de quelque problème de réalité – humain ou di-
vin, terrestre ou cosmique – que par l’étude et la corrélation complètes et sans préjugés 

de trois phases de la réalité universelle : l’origine, l’histoire et la destinée. La bonne 
compréhension de ces trois réalités expérientielles fournit la base nécessaire à une sage 

estimation du statut présent. » (198 :1.6)

Quant aux données scientifiques présentées dans les fascicules d'Urantia, elles datent de 1935. 
Après plus de 60 ans, beaucoup de progrès dans les connaissances ont été réalisés, laissant place 
à des interrogations légitimes. Un Melchizédek de Nébadon nous met en garde : 

 « . . . nous savons parfaitement que, d’ici peu d’années, beaucoup de nos affirmations 
concernant les sciences physiques auront besoin d’être revues, à la suite de développe-

ments scientifiques additionnels et de découvertes nouvelles. » (101:4.2)

Georges Michelson-Dupont

 

Dessin paru dans Migros magazine
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Il m’arrive parfois de me demander si nos scien-
tifiques sont vraiment persuadés de leur théorie 
sur l’univers.

Dans les reportages à la télévision, à la radio, 
dans des revues, ou dans l’enseignement on décrit 
toujours les choses existantes comme étant dues à 
la sélection naturelle.
Il n’y a jamais de doute, l’existence d’un créateur est 
écartée d’office, pourtant la plus grande partie des 
7 milliards d’êtres humains y croit.

Leur théorie sur l’univers est la suivante. :
Après le Bing-Bang l’univers s’est dilaté en une 
fraction de seconde après l’étincelle originelle. On 
ne nous dit pas comment s’est effectué l’allumage.

Cette théorie défie du même coup la loi mise en 
avant par les mêmes scientifiques qui dit, que la 
vitesse de la lumière ne peut être dépassée.
A ce moment-là, je retiens ma respiration de peur 
qu’on me la coupe.
Tout se serait fait en un instant, autrement dit une 
énergie infinitésimale produit une étincelle, et en 
moins d’une seconde, elle parcourt 380 000 ans sur 
une largeur de 150 000 ans en voyageant comme 
dans un cylindre qui s’élargit sans cesse.

p La première période, toujours selon cette 
théorie, serait opaque. À ce moment-là il y fait très 
chaud, les particules sont en pleine ébullition, s’en 
suit une période de refroidissement où se forment 
des électrons, des protons, des neutrons, des quarks 
(on ne nous dit pas comment c’est effectuée la 
transformation).
La suite parait encore plus troublante, une sphère 
se crée assez résistante pour maintenir en force, le 
noyau atomique, les protons, les neutrons, les quarks, 
les électrons (l’atome).
Chaque fois que l’on fait une découverte, on finit 
toujours par trouver la loi qui la gouverne.
Cela devrait rendre les savants plus tolérants, si une 
organisation est intelligente il faut bien quelle ait la 
même origine.

p Dans la deuxième période de l’univers, la 
matière s’organise en nuages géants d’hydrogène et 
d’hélium, tout s’allume pour les télescopes, on y voit 
plus clair.

p Dans la phase suivante, sortant du cylindre, 
comme un coup de canon, s’éparpillent dans l’espace, 
des soleils, s’organisant en galaxies, la gravitation fait 
son apparition maintenant les masses en équilibre.
Ce qui surprend dans cette théorie de l’explosion, 
c’est que les particules ne partent pas dans tous les 
sens, bizarre ! C’est un coup de la matière noire.

Photo de la NASA en téléchargement libre
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Je préfère un univers organisé, c’est plus rassurant et 
plus bénéfique.
Une cause dépourvue de pensée ne peut transformer 
ce qui est rudimentaire et simple en éléments 
raffinés et complexes. L’homme n’est pas un accident 
évolutionnaire.

Une autre théorie sur l’univers, celle qui croit 
en l’existence d’un créateur.
L’énergie arrive par un niveau d’espace que nous ne 
pouvons déceler.

1/ Lénergie a voyagé en unités individuelles, en 
rotation permanente à travers l’espace.
Si je vous disais d’où elle vient vous ne me croiriez 
pas.
2/  La fréquence et la vitesse de rotation de 
l’énergie déterminent le niveau d’espace de la 
matière.

Une fois stabilisées, ces énergies vont former une 
nébuleuse. Cette nébuleuse va devenir un véritable 
laboratoire spatial.
La première réaction est la transformation de 
l’énergie en nuage d’hydrogène.
Toutes les métamorphoses de l’énergie ont besoin 
d’un temps très long, des milliards d’années pour se 
transformer en matière.
C’est à la fin de ce temps écoulé, que vont débuter 
les premières réactions nucléaires, organisant à 
l’intérieur de la nébuleuse la formation d’étoiles 
sur une étendue d’une centaine d’années-lumière, 
appelées nuages moléculaires.
Arrive l’instant où va se déclencher le tourbillon de 
l’énergie matière, qui va se transformer plus tard en 
cyclone spatial.
À ce moment là, le maximum de masse est atteint et 
le contrôle gravitationnel commence à faiblir.
Survient alors, la phase d’échappement des gaz.
Des gaz jaillissants sous forme de deux bras 
gigantesques et distincts qui partent des côtés 
opposés de la masse mère. La rotation de plus en plus 
rapide de l’énorme noyau central finit par donner un 
aspect spiroïdal aux deux courants de gaz jaillissants.
Peu après les régions les plus extérieures du noyau 
central, commencent à échapper à l’emprise 
immédiate de la force centrifuge.

La suite est une lutte entre les différentes forces. Tôt 
ou tard le point de tension est atteint, et tôt ou tard 
la chaleur gagne la bataille sur la gravité.
À l’issue de cette bataille survient la période 
spectaculaire de la dispersion des soleils.
L’énergie solaire est libérée par diverses chaines de 
réactions nucléaires (hydrogène carbone hélium).
Dans cette métamorphose le carbone agit comme 
catalyseur d’énergie, puisqu’en aucune manière, il ne 
subit de changement dans ce processus de conversion 
de l’hydrogène en atome d’hélium.  
Cela marque la fin de vie d’une nébuleuse.
On peut déterminer le nombre de nébuleuses qu’il 
a fallu dans la galaxie, sachant qu’une nébuleuse 
produit des soleils sur une étendue de 100 000 
années-lumière, et aussi du même coup avoir une 
idée plus réelle de l’âge de l’univers.
La théorie du Bing-Bang limite la compréhension de 
l’espace-temps, car elle occulte les vrais mouvements 
des soleils et des galaxies.
En évaluant et en reconnaissant la pensée, on doit 
constater que l’univers n’est ni machinal ni magique 
Le mouvement et la gravitation universelle sont des 
facettes jumelles du mécanisme espace-temps.
Des mécanismes complexes paraissant largement 
automatiques, tendent toujours à dissimuler la 
présence de la pensée intérieure originelle.
Je doute que le boson de Higgs soit la particule 
de Dieu. Les unités fondamentales de l’électron ne 
sont pas encore découvertes. Elles sont réparties 
en trois variétés de mouvement à l’intérieur de 
l’électron :

p  Leur résistance mutuelle à la force cosmique

p Leur rotation individuelle avec potentiel 
d’antigravité

p Leur position respective à l’intérieur de 
l’électron.

p La sphère infinitésimale qui leur sert 
d’habitacle.

Les masses commencent leur existence dans 
l’électron.
L’accroissement de la masse dans la matière, est 
proportionnel à l’accroissement de l’énergie, divisé 
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par le carré de la vitesse de la lumière.
Comment se matérialisent les rayons X à l’intérieur 
de la nébuleuse ?

1. La charge électronique se manifeste.
2. De cette charge va naitre un champ électrique
3. Le champ électrique en mouvement va 

donner naissance à un courant électrique.
4. Ce même courant électrique va produire un 

champ magnétique.
Il est plus facile de raisonner en partant de la 
nébuleuse organisée que de disséquer les métastases 
produites par l’étincelle originelle venant de nulle 
part. Le rayonnement fossile, le fond diffus cosmo lo-
gique, est plus crédible s’ils sont issus d’une réaction 
nucléaire et d’un cyclone spatial, plutôt que d’une 
explosion.
Il existe une déformation de l’espace- temps en dehors 
de la voie lactée, qui fait que des illusions d’optiques 
et des déformations relatives à des mouvements 
intermédiaires, d’origine complexe, liés en partie, à 
la segmentation constitutive de la matière, ont une 
influence sur la perception du rayonnement.
Cette anomalie fait, qu’en dehors de la galaxie, les 
lignes du spectre s’écartent de la normale vers le violet, 
pour une étoile se dirigeant dans notre direction.

L’énergie la matière noire.
Les sphères de l’espace tourbillonnent et plongent 
dans un immense océan d’énergie force déployée 
(100 particules pour 16 centimètres cubes).
Dans cet océan d’énergie se développe la matière 
noire. Elle est inaccessible à nos instruments.
La rotation des unités primaires (l’énergie) a 
été modifiée et en même temps transformée en 
associations énergétiques, de manière à créer une 
nouvelle substance, la matière noire.
Elle est la réplique exacte de notre matière, la seule 
différence est qu’elle a un niveau d’existence différent.
Le seul lien impliquant les deux univers est l’énergie.
Si nous pouvions être transportés dans cet univers, 
nous verrions exactement ce que nous voyons du 
nôtre, des soleils,  des galaxies.
Certainement une autre évolution, mais toujours un 
développement impliquant un dispositif d’énergies, 

additionné de vie, de mouvement, représentant 
le mécanisme de l’existence avec la pensée et la 
mémoire. 
Les trous noirs ont une énorme influence sur 
l’équilibre de l’univers, ils fonctionnent comme de 
puissants balanciers, exerçant leur influence sur de 
grands systèmes voisins.
L’humanité a besoin :

p De la science pour corriger les erreurs dues 
aux conditions évolutionnaires de la vie.

p De la philosophie  pour acquérir la sagesse.

p Du spirituel pour trouver l’équilibre entre la 
matière et l’esprit.  

Le principe fondamental du Père 
Universel c’est la liberté totale de chaque 
individu.

Il refuse de montrer sa puissance, de manifester sa 
présence aux enfants du temps afin qu’ils puissent 
déterminer librement leur avenir spirituel ou non.

Simon Orsini 
Ajaccio (Corse du Sud)
  Simon Orsini à la guitare avec Max Masotti en 

Corse du Sud.



Le Lien — N° 74 — Juin 2016 17L’ AFLLU est membre de l’I.U.A. 

L’amitié
Jullouville 1977

L’enfant s’éloigna du para-
sol sous lequel ses parents se re-
posaient et près duquel ses sœurs  
jouaient. Il arriva aux abords 
du sable mouillé. Des garçons 
jouaient au ballon. Leurs cris et 
leurs rires résonnaient au milieu 
du murmure de la mer. Il resta là 
un moment en silence, les obser-
vant. Puis il se décida à avancer 
pour leur demander : « Est-ce que 
je peux jouer avec vous ? »

L’Homme n’est pas fait pour 
rester seul. Durant sa vie terrestre, 
il pourra avoir des relations hu-
maines avec les personnes de sa 
famille, parents, frères et sœurs, 
conjoint, enfants, avec des incon-
nus et des « connaissances » ou 
avec des amis.

L’amitié, ou encore être lié 
d’amitié, d’après le dictionnaire 
est « l’attachement, la sympathie 
qu’une personne témoigne à une 
autre ».

Les philosophes précisent que 
l’on aime et partage avec un ami, 
personne « choisie », mais que 
cette amitié est nécessairement ré-
ciproque. Certains y voient « un 
alter ego » (Aristote) ou un « être 
lointain » qui pousse à se dépas-
ser, à surmonter sa condition hu-
maine (Nietzsche).

« Beaucoup de nobles impul-
sions humaines meurent parce 
qu’il n’y a personne pour assis-
ter à leur expression. En véri-

té, il n’est pas bon que l’homme 
soit seul. Un certain degré de 
reconnaissance et un certain 
niveau d’appréciation sont es-
sentiels au développement du 

caractère humain. » (160 :2.6).

Dans notre société et dans 
le langage courant, la relation 
« d’amitié » exprime souvent la re-
lation qui se différencie de la rela-
tion entre époux.  Elle sous-entend 
également l’absence de relation 
charnelle entre les personnes.

C’est ainsi que Jésus répondit 
à Rebecca qui désirait se marier 
avec lui : 

« Après avoir écouté attenti-
vement, il remercia sincèrement 
Rébecca pour l’admiration 
qu’elle lui exprimait et a jouta : 
“Cela m’encouragera et me ré-
confortera tous les jours de ma 
vie.” Il expliqua qu’il n’était pas 
libre d’avoir, avec une femme, 
d’autres relations que celle de 
simple considération fraternelle 

et de pure amitié. » (127 :5.5).

Une amitié par définition est 
une relation entre deux personnes.

Elle comprend donc également 
la possibilité d’une amitié avec 
Dieu.

« Bien que Dieu soit un 
pouvoir éternel, une présence 
majestueuse, un idéal transcen-
dant et un esprit glorieux, bien 
qu’il soit tout cela et infiniment 
plus, il est néanmoins éternelle-
ment et vraiment une parfaite 
personnalité de Créateur, une 
personne qui peut “connaitre et 
être connue”, qui peut “aimer et 

être aimée”, et qui peut nous té-

moigner de l’amitié. » (1 :5.8).

vanves 1979
Plus tard, l’enfant en grandis-

sant, chercha à avoir beaucoup 
d’amis. Il se demanda comment il 
pouvait s’y prendre pour en avoir 
beaucoup car il avait réalisé que 
l’amitié se vivait sur une belle 
toile de fond qu’était le bonheur.

Aimer, la volonté de faire 
le bien aux autres, est un long 
chemin pour arriver à la qua-
lité d’Amour qui se rapproche de 
l’Amour Divin. Ce chemin a com-
mencé  depuis longtemps et l’évo-
lution de l’Amour chez l’Homme 
a grandi et grandira à travers les 
âges.

« Ces hommes primitifs por-
taient une affection touchante à 
leurs camarades et avaient cer-
tainement une idée réelle, bien 
que rudimentaire, de l’ami-
tié. Plus tard, ce fut un spec-
tacle courant de voir, pendant 
les batailles sans cesse renouve-
lées avec les tribus inférieures, 
un de ces hommes primitifs 
continuer à lutter vaillamment 
d’une main tout en essayant 
avec l’autre de protéger et de 
sauver un camarade de combat 
blessé. Bien des traits de carac-
tère parmi les plus nobles et les 
plus élevés qui s’affirmèrent au 
cours de l’évolution ultérieure, 
s’ébauchaient déjà d’une façon 
émouvante chez ces peuplades 
primitives. » (63 :4.4)

Pour que l’amitié naisse entre 
deux personnes, il faut nécessai-
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rement que les deux personnes 
puissent aimer.

« Pour une amitié entre deux 
personnes, un certain degré 
d’affinité morale et d’harmo-
nie spirituelle est essentiel. Une 
personnalité aimante ne peut 
guère se révéler à une personne 
dépourvue d’amour. »(1 :6.5).

vanves 1986
L’enfant devenu adolescent dé-

couvrit qu’en voulant comprendre 
les gens et en développant les 
points communs entre les per-
sonnes, il était susceptible de les 
aborder plus facilement. Puis, 
ayant un sujet commun sur lequel 
discuter ou une activité commune 
à pratiquer, une relation pou-
vait naitre débouchant é ven tuel-
lement sur une relation d’amitié.

Aussi, apprit-il, jeune puis 
adulte, dans le maximum de do-
maines afin de pouvoir partager 
avec le plus de personnes pos-
sible dans les spécialités les plus 
variées : sport, religions, jeux de 
société, littérature, musique, pein-
ture, politique, économie, cirque, 
magie…

« Si vous aimez vos compa-
gnons, c’est que vous avez dé-
couvert leur valeur. Jésus 
aimait tellement les hommes 
parce qu’il leur attribuait une 
haute valeur. C’est en décou-
vrant les mobiles de vos as-
sociés que vous découvrez le 
mieux leur valeur. Si quelqu’un 
vous irrite et suscite en vous 
du ressentiment, vous devriez 
chercher avec sympathie à dis-
cerner son point de vue, les mo-
tifs de sa conduite désagréable. 

Dès lors que vous comprenez 
votre voisin, vous devenez to-
lérants, et cette tolérance va se 
transformer, croitre en amitié et 
murir en amour. (100 :4.4). »

Nous trouvons des exemples 
d’amitié dans notre vie ainsi que 
dans le livre d’Urantia, l’amitié 
entre Jésus et ses apôtres :

« Son association quo-
tidienne avec nous donne 
l’exemple d’une amitié hu-
maine idéale ; seul un être divin 
peut être un pareil ami humain. 
Il est la personne la plus sincè-
rement désintéressée que nous 
ayons jamais connue. Il est 
même l’ami des pécheurs, et il 
ose aimer ses ennemis. Il est très 
loyal envers nous. Alors qu’il 
n’hésite pas à nous faire des 
reproches, il est évident pour 
nous tous qu’il nous aime vrai-
ment. Mieux on le connait, plus 
on l’aime. On est charmé par 
son inébranlable dévouement. 
Durant toutes ces années où 
nous n’avons pas réussi à com-
prendre sa mission, il est resté 
un ami fidèle. Il n’emploie pas 
la flatterie ; il traite chacun de 
nous avec la même gentillesse ; 
il est invariablement tendre et 
compatissant. Il a partagé avec 
nous sa vie et toutes choses. 
Nous formons une communau-
té heureuse ; nous mettons tout 
en commun. Nous ne croyons 
pas qu’un simple humain 
puisse vivre une vie aussi exem-
plaire dans des circonstances 
aussi éprouvantes. (161 :2.3). »

« Souvenez-vous que c’est la 
fidélité, et non le sacrifice, que 
Jésus demande. La conscience 
de faire un sacrifice implique 
l’absence de cette affection sin-
cère qui aurait transformé ce 

service expression de l’amour 
en une joie suprême. L’idée de 
devoir signifie que vous avez 
une mentalité de serviteur, 
et qu’en conséquence, vous 
n’éprouverez pas la joie su-
prême d’accomplir ce service 
en tant qu’ami et pour un ami. 
L’impulsion de l’amitié trans-
cende toute conviction de de-
voir, et jamais l’on ne peut 
qualifier de sacrifice le service 
rendu à un ami par un ami. Le 
Maitre a enseigné aux apôtres 
qu’ils sont les fils de Dieu. Il 
les a appelés frères et, mainte-
nant, avant de les quitter, il les 
appelle ses amis ». (180 :1.6).

L’amitié est probablement 
l’amour que nous pouvons vivre 
et expérimenter de manière com-
plète  et en grande quantité. Ses 
bienfaits sont nombreux, aussi 
bien dans les moments heureux 
que malheureux.

Charles 1987
Il reposa la pièce sur l’échi-

quier et se leva pour rallumer sa 
pipe. Puis, il gagna le balcon un 
verre à la main et contempla Pa-
ris du haut du 20ème étage. Un 
bruit mat d’une pièce sur du bois 
lui fit se retourner. Il ob serva 
les quatre parties d’échecs qui 
se déroulaient dans la pièce : les 
joueurs étaient tous des hommes 
d’âges différents, de 17 à 70 ans, 
de cultures différentes, de condi-
tions sociales différentes, de che-
mins de vie différents. Les échecs 
les avaient réunis. Des valeurs 
communes scellaient leur amitié.

« Ces associations basées 
sur l’amitié et l’affection mu-
tuelle sont socialisantes et en-
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noblissantes, parce qu’elles 
encouragent et facilitent les fac-
teurs suivants qui sont essen-
tiels aux niveaux supérieurs de 
l’art de vivre. » (160 :2.5).

« Or, il est possible, par une 
association de personnalités, 
d’unir ces points de vue sur 
l’existence temporelle et ces 
perspectives éternelles. Alors, 
le mental de l’un accroit ses va-
leurs spirituelles en assimilant 
une grande partie des aperçus 
de l’autre. De cette manière, les 
hommes enrichissent l’âme en 
mettant en commun leurs pos-
sessions spirituelles respectives. 
De cette manière également, 
l’homme peut éviter la ten-
dance permanente à être vic-
time de sa vision déformante, 
de ses points de vue préjudi-
ciels et de son étroitesse de ju-
gement. » (160 :2.7).

Paris 1991
L’accident fut soudain et bru-

tal. Il se souvint de la triste nou-
velle annoncée subitement un 
après-midi par téléphone. L’ami 
présent ce jour-là à côté de lui, 
lui pressa la main. Il partit rapi-
dement réconforter son amie qui 
venait de perdre son père et qui 
deviendra plus tard son épouse en 
1994.

« L’amitié rehausse les joies 
et glorifie les triomphes de la 
vie. Les associations humaines 
amicales et intimes tendent à 
enlever à la souffrance sa tris-
tesse, et à l’épreuve beaucoup 
de son amertume. La présence 
d’un ami rehausse toute beau-
té et exalte toute bonté. » (160 
:2.8)

« De toutes les relations so-
ciales instaurées pour dévelop-
per le caractère, la plus efficace 
et la plus idéale est l’amitié af-
fectueuse et compréhensive 
d’un homme et d’une femme 
réunis par un lien conjugal in-
telligent ». (160 :2.6).

« La défense accrue contre 
tout mal. Les associations de 
personnalités et l’affection 
mutuelle sont une assurance 
efficace contre le mal. Les dif-
ficultés, les tristesses, les dé-
ceptions et les défaites sont 
plus douloureuses et découra-
geantes quand il faut les sup-
porter seul. L’association ne 
transforme pas le mal en droi-
ture, mais elle aide considé-
rablement à en diminuer les 
tourments. Votre Maitre a dit : 
“Heureux les endeuillés” — si 
un ami est là pour les consoler. 
Il y a une force positive dans la 
connaissance que vous vivez 
pour le bien-être d’autrui, et 
que les autres vivent de même 
pour votre bien-être et votre 
évolution. L’homme languit 
dans l’iso lement. » (160 :2.9) 

« Durant les heures sombres 
de la mort du Maitre, tout rai-
sonnement, tout jugement et 
toute logique s’effacèrent du 
cœur des apôtres devant une 
seule émotion humaine extraor-
dinaire — le sentiment suprême 
d’amitié et de fidélité. Ces 
cinq mois de travail avec Jésus 
conduisirent ces apôtres, tous 
autant qu’ils étaient, à le consi-
dérer comme le meilleur ami 
qu’ils eussent au monde. Ce fut 
ce sentiment humain, et non ses 
enseignements magnifiques ou 
ses actes merveilleux, qui les 
maintint unis jusqu’après la ré-
surrection et le renouvèlement 

de la proclamation de l’Évan-
gile du royaume ». (138 :9.1).

reCloses 2016
Les lecteurs du livre d’Urantia 

firent quelques minutes de silence 
avant de commencer l’étude d’un 
passage. Quelque chose ce ma-
tin-là s’ajoutait à leur demande 
d’être accompagnés et aidés par 
leurs Aides Spirituels durant cette 
journée d’étude. Il sentit un déli-
cieux parfum de communion et 
d’amitié entre les personnes réu-
nies, une paix, une confiance, une 
joie et une douce sérénité de par-
tager avec eux.

« Jésus répandait le récon-
fort partout où il passait. Il était 
plein de grâce et de vérité. Ses 
associés ne cessèrent de s’émer-
veiller des paroles aimables 
qui sortaient de sa bouche. On 
peut cultiver l’amabilité, mais 
la bienveillance est l’arôme de 
l’amitié qui émane d’une âme 
saturée d’amour ». (171 :7.1).

Paris Juin 2016 : 
lettre à mes amis
Mes chers amis,

Vous qui m’avez attiré par la 
profondeur de vos valeurs et par 
votre bienveillance envers vos 
semblables,

Vous qui m’entourez de votre 
affection,

Vous qui m’offrez tant de cha-
leur et de petits plaisirs de la vie 
matérielle,

Vous qui m’aidez si souvent et 
m’avez sauvé à plusieurs reprises,
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Vous qui me remplissez de 
joie à l’idée de vous revoir,

Vous qui me ressourcez par 
votre présence et par votre par-
tage,

Vous qui êtes des pierres pré-
cieuses dans la fondation et la 
construction de mon être et de 
ma vie,

Je vous aime et vous remercie.
Et je souhaite que notre ami-

tié se prolonge indéfiniment,
Qu’elle fasse grandir en-

semble l’Amitié avec celui qui 

nous a permis cette aventure 
par sa Création, qui nous per-
met de la vivre indéfiniment par 
son Contrôle, qui nous invite à la 
vivre avec Lui en nous donnant 
son Soutien et son Amour.

Puissions-nous le faire 
connaitre et le partager avec le 
plus grand nombre !

« L’homme mortel retire trois 
grandes satisfactions de son ex-
périence religieuse, même au 
cours de son passage temporel 
sur terre… Spirituellement, il 
se développe dans l’expérience 

de l’amitié divine et les satisfac-

tions spirituelles de la véritable 

adoration. » (5 :5.7).

« En prêchant l’Évangile du 

royaume, vous enseignez sim-

plement l’amitié avec Dieu, et 

cette communion présentera 

un attrait égal pour les hommes 

et pour les femmes ; tous deux 

y trouveront ce qui satisfait le 

plus véritablement leurs dé-

sirs et leurs idéaux caractéris-

tiques. » (159 :3.9).

Cyril Cosette

La traduction de The Urantia Book: état des 
lieux

Réunion des traducteurs à Gonesse (France) en1996
Du haut et de gauche à droite: Andrei Reznikov (Russie), Nienke Grugman-Begemann (Hollande), Seppo Kaner-

va (Finlande), Kwan Choi (Corée), Michael Hanian (Russie), Guiseppe Zechinato (Italie), Marlène Michelson Dupont, 
Georges Michelson-Dupont (Trustee France), Richard Keeler (Trustee USA), Jacques Dupont (France), Harald Kempf 
(Allemagne), Patricia Mandelius-Sadler (Trustee et Présidente de la Fondation Urantia), Nicole Ruchti & Urs Ruchti 
(Allemagne), Peep Sober (Estonie) Joel Rehnström (Suède), Seppo Niskanen (Finlande), Natalia Shidlovskaya (Russie), 
Vadim Knorre (Russie) Jean Royer (France). Accroupis:. Tom Burns (Trustee USA), Antonio Moya Serpa (Espagne), 
Philip Rollnick (Trustee USA).
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English                 1955              341 000 000                487 000 000                  6,58 %
French                  1961                77 000 000                128 000 000                  1,73 %
Spanish                 1993              350 000 000                410 000 000                  5,54 %
Finish                   1993                 5 500 000                   5 500 000                  0,07 %
Dutch                   1997                21 000 000                  21 000 000                  0,28 %
Russian                 1997              167 000 000                277 000 000                  3,74 %
Korean                  1998                78 000 000                  78 000 000                  1,05 %
Portuguese             2003              176 000 000                191 000 000                  2,58 %
Lithuanian              2004                 3 000 000                   3 000 000                  0,04 %
Romanian              2004                24 000 000                  24 000 000                  0,32 %
German                 2005              121 000 000                128 000 000                  1,73 %
Italian                  2006                59 000 000                  59 000 000                  0,80 %
Magyar                 2010                10 000 000                  10 000 000                  0,14 %
Swedish                2010                 8 700 000                   8 700 000                  0,12 %
Polish                   2010                40 000 000                  40 000 000                  0,54 %
Bulgarian               2014                20 000 000                  20 000 000                  0,27 %
Czech                   2017                10 000 000                  10 000 000                  0,14 %
Indonesian             2018                43 000 000                155 000 000                  2,09 %
Chinese                 2020             1 146 755 000               1 343 755 000                 18,16 %
Persian                 2025                45 500 000                  77 500 000                  1,05 %
Japanese               2025              125 000 000                126 000 000                  1,70 %
Total PoPulation 2025          2 872 780 000               3 603 780 000                48,68 %

Quelques Statistiques fournies par la Fondation Urantia
Ci-dessous un tableau récapitulatif des traductions publiées par la Fondation et le 

nombre de locuteurs potentiels pouvant lire la révélation dans leur langue.

La deuxième colonne est l'année de publication, la troisième colonne indique le nombre de locuteurs parlant 
la langue dont les pays ont une seule langue officielle, par exemple l'Allemagne, la quatrième colonne indique 
le nombre de locuteurs dont les pays ont deux langues officielles, par exemple le Sénégal, la cinquième col-
onne indique le pourcentage de locuteurs potentiels pouvant lire la révélation dans leur langue par rapport à 
la population mondiale de 7,4 milliards d’êtres humains.

La dissémination des enseignements du 
Livre d’Urantia sur la planète implique 
de le traduire de la manière la plus fidèle 

possible et de rendre disponibles ces traduc-
tions. Comme vous pouvez le concevoir, cela 
représente un travail considérable compte-tenu 
de la complexité de certains concepts et de l’im-
portance de l’ouvrage comportant pas moins de 
18 902 paragraphes répartis sur 2196 pages.

Afin de définir une stratégie et des procédures 
d'organisation et de coordination du travail 
des équipes de traduction et de révision, deux 
réunions regroupant plus de 12 traducteurs ainsi 

que les fiduciaires ont été organisées dans la ré-
gion pari sienne en 1996 et 1997. 
Au cours de ces réunions, un plan pour la pro-
duction de traductions de qualité a été élaboré 
couvrant la période allant de 1996 à 2030 dans 
le but de donner accès aux enseignements du 
Livre d'Urantia à 70% de la population mon-
diale dans sa langue natale. 
Nous livrons dans le tableau ci-dessous, l’état 
d’avancement de ce plan.  

Georges Michelson-Dupont

Urantia Foundation Translation Manager
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Au début du XIXe siècle Émile de Girardin 
écrivait : « Gouverner c’est prévoir » ; il 
est crucial pour nous et pour les deux 

générations suivantes d’étudiants du Livre d’Uran-
tia, de connaitre les projections statistiques de la 
population mondiale en 2050, voir jusqu’en 2 100 
pour en comprendre les enjeux et le rôle que le 
Français en tant que langue peut  jouer dans le 
proche et le moyen avenir et pour déterminer vers 
où nos efforts doivent se concentrer pour partager 
les incomparables enseignements du Livre d’Uran-
tia en particulier par rapport au continent africain 
dont la population doit croitre de 1 milliard en 2014 
à près de 2 milliards en 2050 et plus de 4 milliards 
voire 6 milliards selon certains scénarios en 200. 

Accroissement de la population 
mondiale entre 2016 et 2100  

(Projection).
En matière de statistiques linguistiques 

par pays et par langue(s), les données dif-
fèrent considérablement selon l’organisa-
tion (Anglophone où francophone) qui les 
produit, la méthode retenue et les critères 
utilisés tels que la langue maternelle seule, 
ou les langues officielles ou langues parlées 
réellement par la population du pays consi-
déré. Pour la plupart des pays européens, 
l’ambigüité n’existe pas, le Royaume Uni a 
pour seule langue l’Anglais et la France, le 
Français. La principale difficulté provient du mul-
tilinguisme issu de l’histoire des pays selon qu’ils 
ont été colonisés (les pays africains) où occupés (les 
pays du Moyen-Orient) et de l’évolution de leur 
population en fonction de certains scénarios. Cette 
étude s’appuie sur les prévisions statistiques pays 
par pays et continent par continent des Nations 
Unies. (Voire : http://esa.un.org/unpd/wpp/Graphs/
Probabilistic/POP/TOT/)
Il a fallu 2000 ans pour que la population d’Uran-
tia passe de 250 millions à 6 milliards. Selon le 

Figure 2 : Source : Nations Unies

scénario moyen (Voire ci-dessus « Projection de la 
population mondiale ».

Selon le rapport des Nations Unies, intitulé 
« Perspectives démographiques mondiales, révi-
sion de 2012 », c’est l’Afrique qui assurera plus de 
la moitié de la croissance de la population mon-
diale, passant de 1,1 milliard d’habitants à 2,4 mil-
liards en 2050 et à 4,2 milliards en 2100. La popu-

lation dans le reste du monde ne devrait augmenter 
que de 10 % entre 2013 et 2100 tandis que l’Eu-
rope verra sa population baisser de 14 %. (Voire le 
tableau en page 23)

La démographie : le défi de l’Afrique.
La croissance démographique est actuellement 

trois fois plus rapide globalement en Afrique que 
dans le reste du monde, et presque 6 fois plus rapide 
pour la seule Afrique Sub-saharienne. Les prévi-
sions à 2050 et 2100 sont alarmantes, l’Afrique ne 

L’enjeu du Français dans la diffusion des  
enseignements du Livre d’urantia  

dans le monde.

Figure 1 : Source: Statistiques-mondiales.com)
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pourra jamais subvenir aux besoins alimentaires et 
en eau de ses habitants. Plusieurs études des Nations 
Unies se sont penchées sur les causes de l’accéléra-
tion du taux de fécondité du continent africain et, 
en fonction des pays étudiés, ont montré des causes 
communes mais aussi une grande disparité.

Le tableau ci-dessus recense les 30 pays les plus 
peuplés en 1950, 2000, 2013, 2050, et 2100. Les 
chiffres indiqués s’appuient sur un taux moyen de 
fécondité. On notera qu’en 1950, des pays africains, 
seuls le Nigeria, l’Égypte et l’Éthiopie figuraient 
dans la liste des 30 pays les plus peuplés totalisant 
78 millions. En 2000, viennent s’ajouter le Congo 
RD et l’Afrique du Sud soit 347 millions (naturel-
lement les autres pays africains continuent de pro-
gresser). En 2013 c’est au tour de la Tanzanie soit un 
total de 520 millions.

De 2013 à 2050, soit 37 années, nous trouvons 
11 pays africains parmi les 30 plus peuplés qui, à 
eux seuls, totalisent 1 444 millions. La projection 
de 2 100 montre 16 pays africains dans la liste des 
trente soit plus de la moitié totalisant plus de 3 mil-
liards d'habitants, chiffre qui ne tient pas compte 
des 39 autres pays africains qui totalisent alors en 
tout plus de 4 milliards d'habitants.

Croissance des locuteurs de langue 
française entre 2016 et 2100 (Projection).

Cette forte croissance du Français est due à la 
démographie galopante des pays de l'Afrique par-
lant ou utilisant le français. Les chiffres qui suivent 
sont à prendre avec précaution car ils sont issus de 
scénarios et de probabilité. Néanmoins, ils indiquent 
tous une tendance réelle : le français entre dans une 
période de grande vitalité.

En consultant Wikipedia : « Liste des pays ayant 
le Français pour langue officielle » on peut lire : « Se-
lon  des sources officielles de L’ONU, la population 
totale des pays ayant le français pour langue officielle 
(444 millions) ou couramment utilisée mais pas of-
ficielle (98 millions) est de 542 millions d’habitants 
en 2016, ce qui représente le 4e espace linguistique 
au monde après l’anglais, le chinois (mandarin) et 
l’hindi, et devant ceux de l’espagnol, de l’arabe et 
du portugais. Parmi ces 542 millions d’habitants, 
223 millions sont francophones, soit 41 % de la po-
pulation. Entre 2015 et 2016, la population des pays 
ayant le français pour langue officielle ou coofficielle 
progresse de + 2,2 %, soit de 10 millions d’habitants, 
passant de 434 à 444 millions d’habitants.
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En 2050, selon les projections de l’ONU établies 
et révisées en 2015, l’espace francophone devrait re-
présenter 1,2 milliard d’habitants, soit toujours le 
4e espace linguistique après les mêmes suscités, et 
selon une étude publiée en 2014 par la banque d’in-
vestissement Natixis, le français pourrait devenir la 
langue la plus parlée dans le monde en 2050, en rai-
son de la démographie explosive de l’Afrique fran-
cophone et d’un ralentissement démographique en 
Chine, ainsi que dans les pays anglo-saxons et his-
paniques. Les chiffres sont discutés, mais un cons-
tat  s’impose : En 2050, le quart de la population 
mondiale sera africain et le tiers en 2 100.

Des solutions pour l’Afrique  
francophone.

Parmi les principales solutions à la démogra-
phie galopante de l’Afrique, l’éducation et parti-
culièrement celle des femmes, le changement de 
comportement des hommes vis-à-vis des femmes, 
l’accès des femmes à l’égalité avec les hommes et la 
contraception sont celles que les rapports officiels 
des Nations Unies et des ONG privilégient.

Toutes ces solutions supposent deux préalables :
1. Une ouverture des consciences vers la vraie 

fraternité que la présentation de l’Évan-
gile  réactualisé de Jésus aux femmes et aux 
hommes qui le désirent ne peut manquer de 
produire. Le mental africain est très réceptif 

à l’Esprit, il n’est qu’à voir la prolifération des 
divers cultes et sectes importés d’Amérique  
du Nord pour s’en convaincre.

2. Une expansion-éducation de la pensée par 
la révélation pour clarifier les relations entre 
Dieux et les hommes, éliminer les confu-
sions issues des croyances erronées et des 
coutumes ancestrales, éradiquer les préju-
gés tribaux et restaurer le statut de la femme 
dans le cœur des hommes. 

L’Afrique du point de vue religieux est dominée 
par le Christianisme et l’Islam, deux religions mo-
nothéistes fortement implantées. La grande erreur 
serait de vouloir les opposer aux enseignements du 
Livre d’Urantia qui n’est pas une religion au sens 
commun du terme mais un outil d’expansion des 
consciences et de rehaussement spirituel. Il faut 
que les vérités soient distillées dans le cœur des 
hommes et des femmes de ces deux religions de 
manière douce et sage pour rectifier les erreurs et 
les préjugés, clarifier leur relation avec Dieu, affer-
mir leur foi personnelle en un Dieu d’amour et faire 
évoluer les mentalités. 

Le développement et la dissémination des en-
seignements du Livre d’Urantia dans un pays 
donné passent obligatoirement par une où des per-
sonnalités transformées par les enseignements du 
Livre d’Urantia, conscientes de leur res pon sa  bi-
lité vis-à-vis de Dieu le Suprême et des révélateurs, 
possédant des qualités de chefs et d’organisateurs 

Pays généralement considérés comme 
francophones. La population de ces 26 
pays et deux îles françaises, sur les 5 que 
compte l'Afrique (soit la moitié) s'élève à 

402 millions d' habitants en 2016 sur les 1,2 mil-
liards d'Africains (soit 33 % de la population afric-
aine) et devrait atteindre 847 millions d'habitants 
en 2050 (34 % de la population africaine) d'après les 
projections de population de l'ONU.

  Pays ou régions parfois considérés comme 
francophones.

     
Pays non francophones mais ayant rejoint 
l'OIF et étant dans un processus de fran-
cisation.
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et désireuses de s’impliquer dans la vie sociale car 
la vraie religion est personnelle mais les fruits sont 
sociaux. Cela suppose d’avoir accès à la révélation. 

Le Livre d’Urantia sous sa forme imprimée a 
beaucoup de mal à pénétrer l’Afrique francophone par 
suite des difficultés de transport et d’acheminement et 
beaucoup d’Africains ont un accès restreint à l’Inter-
net . Cependant, la situation est en train d’évoluer rapi-
dement grâce à 5 faits distincts mais complémentaires :
1. La Fondation Urantia donne gratuitement le 

Livre d’Urantia en téléchargement sur son site 
(urantia.org/ et choisir sa langue), sous toutes 
sortes de format de fichiers textes, PDF, audio 
et autres applications pour mobiles et cela dans 
toutes les langues dans lesquelles The Uran-
tia  Book est traduit. (Voir le tableau ci-dessus)

2. L’essor des téléphones portables, Smartphones 
et autres tablettes est phénoménal en Afrique, 
il permet à un nombre grandissant d’Africains 
francophones de télécharger, de lire et d’étu-
dier les enseignements du Livre d’Urantia en 
famille , gratuitement et sans contraintes.

3. Le développement d’applications pour tous 
supports telles que Skype, FaceTime (pour 
Mac) où encore mieux Zoom (www.zoom.us) 
donnent maintenant la possibilité de créer des 
groupes d’études par-delà les frontières et par-
tager les enseignements du Livre d’Urantia 
d’une manière vivante et fraternelle.

4. L’école multilingue UBIS par Internet (On-
line) offre gracieusement aux étudiants 
francophones du monde entier :

• La possibilité de suivre des cours structurés 
basés sur une pédagogie non-interprétative 
combi nant la lecture du Livre d’Urantia et 
des questions-réponses-partages avec d’autres 
étudiants d’une manière ludique, attractive et 
libre de toutes contingences spatiale-tempo-
relle

• De se faire de nouveaux amis de pays et de 
cultures différentes, de construire des re-
lations fraternelles avec eux et de vivre des 
amitiés authentiques.  

• De devenir des leaders-organisateurs-en-
seignants pour créer et animer des groupes 
d’études et de partage.

5. Enfin, l’expansion de l'AUI en Afrique ; l’as-
sociation internationale des lecteurs du Livre 
d'Urantia, dont le but est de créer un réseau 
d’associations nationales et locales pour ac cueillir 
les nouveaux lecteurs, susciter la formation de 
groupes d’études, animer la vie associative, fa-
voriser la dissémination des enseignements du 
Livre d'Urantia et bâtir la fraternité basée sur 
la recognition de la paternité de Dieu et la fra-
ternité des hommes de toutes races, de toutes 
couleurs, de toutes religions et de tous pays.

Conclusion

Les personnels du gouvernement planétaire en 
charge du projet The Urantia Book ont anticipé 
son implantation et son développement sur Uran-
tia  en préparant les circonstances qui conduiraient 
finalement à la traduction puis à la publication de la 
version française. Peu de temps après la publication 
de The Urantia Book le 12 octobre 1955, Jacques 
Weiss reçu une copie de The Urantia Book, et dès 
1956 en commença la traduction. Naturellement, 
le choix de Jacques Weiss comme traducteur puis 
organisateur du mouvement francophone urantien 
n’est pas le fruit du hasard, Jacques Weiss était un 
vrai capitaine d’industrie, un homme aux multiples 
talents, à l’intelligence vive et au charme indéniable. 
Il fut entrainé à son insu pour devenir le traducteur 
de la révélation.  

Tous ces évènements montrent qu’il existe un 
plan général et une organisation précise mise en 
place par nos amis invisibles et par le gouvernement 
planétaire des séraphins pour faire évoluer la spi-
ritualité d’Urantia. Plus particulièrement et en ce 
qui concerne la francophonie, l’explosion démogra-
phique de l’Afrique est un défi à venir majeur et 
il faut nous y préparer. Les clefs se trouvent cer-
tai nement dans le « mandat de publication » et les 
cinq points mentionnés plus haut sont en place : à 
nous de participer à la hauteur de nos moyens.

« Avec Dieu le Père, la grande relation est la filiation. 
Avec Dieu le Suprême, l’accomplissement est la 
condition préalable au statut — il faut faire quelque 
chose aussi bine qu’être quelque chose » (115 :0) 

Georges Michelson-Dupont
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Groupe d’étude interactif
Dans la nouvelle édition du Lien, nous vous proposons d’approfondir quelques concepts du 
Livre d’Urantia d’une manière interactive un peu à la manière d’un groupe d’étude. Des ques-
tions sur un thème donné seront posées avec une liste de lectures proposées pour y répondre.

Ces questions seront aussi postées sur le forum et ceux qui le souhaitent pourront échanger 
leurs points de vue. Pour un premier essai nous avons choisi le thème suivant qui s’étalera sur 
quatre parutions du Lien.

l’inéviTable inJoncTion

Introduction à la quatrième période

En lisant l’épopée de la vie de Jésus, on réalise les 
difficultés matérielles et les tensions émotionnelles 
auxquelles il a dû faire face durant sa carrière ter-
restre sur Urantia. Il a mobilisé les pouvoirs de sa 
personnalité pour se consacrer à faire la volonté de 
son Père et il a triomphé de tous les obstacles grâce à 
sa foi indomptable en son Père.

Pour faire la volonté de notre Père ; pour grandir en 
sagesse et croitre en spiritualité, il nous faut, nous 
aussi, vivre des expériences éducatives qui exigent 
que nous trouvions des solutions avec l’aide de notre 
Ajusteur de Pensée et de bien d’autres assistances 
spirituelles mises à notre disposition. 

« Il faut faire face aux difficultés de l’univers et aux 
obstacles rencontrés sur la planète, en les considé-
rant comme une partie de l’éducation expérimen-
tale fournie pour la croissance et le développement 
(la perfection progressive) des âmes évoluantes des 
créatures mortelles. La spiritualisation de l’âme hu-
maine exige une expérience intime avec l’acte édu-
catif de trouver des solutions à un large éventail de 
problèmes universels réels. La nature animale et 
les formes inférieures de créatures volitives ne pro-
gressent pas bien dans une ambiance trop facile. Les 
situations problématiques, associées aux impulsions 
à l’action, font naitre les activités mentales, psy-
chiques et spirituelles qui contribuent puissamment 
à l’accomplissement des buts valables de la progres-
sion humaine et à l’aboutissement à des niveaux su-
périeurs de destinée spirituelle. » (154:2.5)

Cette dernière période sera consacrée à montrer que 
l’univers tout entier est une vaste école gérée par des 
parents aimants et des éducateurs attentifs à notre 
bienêtre spirituel et ce que nous considérons, nous 

humains, comme des souffrances, des punitions ou 
des désastres, sont en réalité des opportunités de pro-
grès. Enfin, nous nous pencherons sur les aides spi-
rituels qui viennent compléter le ministère personnel 
de notre Ajusteur de Pensée.

Question 1 : Lire les sections suivantes : 1:3; 110:2; 
110:2; 103:2;  

Dans la première citation de l’introduction de la der-
nière période, il est question de « spiritualiser le men-
tal ».

Décrivez précisément ce concept et quel rôle y 
joue notre personnalité. Comment peut-on le re-
lier à la croissance du Suprême ?

Question 2 : 
Dans la seconde période nous avons étudié le plan de 
perfection progressive qui représente la contribution 
des trois personnes de la Trinité. De plus, notre Père 
fournit un programme éducatif universel de spiri-
tualisation pour les ascendeurs du temps appelé « les 
inévitabilités ».  

Laquelle de ces inévitabilités vous interpelle le 
plus et que vous avez vécu récemment ?

Question 3 : Lire les sections suivantes :

Notre Ajusteur de Pensée communique sans 
cesse avec nous de telle manière que « L’Esprit ne 
contraint jamais, il ne fait que guider. Si vous êtes 
un élève de bonne volonté, si vous voulez atteindre 
les niveaux de l’esprit et les hauteurs divines, si vous 
désirez sincèrement arriver au but éternel, alors 
l’Esprit divin vous guidera doucement et amoureu-
sement sur le sentier de la filiation et du progrès spi-
rituel. » (34:6.11).
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Quelle est la nature de cette communication ? 
Pourquoi l’Esprit ne « contraint » jamais et com-
ment  nous « conduit-il ?»

Question 4 : Lire les sections suivantes :

Un Messager Solitaire révèle qu’« Il ne faut pas consi-
dérer la coopération avec votre Ajusteur comme un 
processus particulièrement conscient, car il ne l’est 
pas. Ce sont vos mobiles et vos décisions, vos fidèles 
déterminations et vos suprêmes désirs, qui consti-
tuent une coopération réelle et efficace. » (110:3.6)    

Pourquoi nos décisions, nos fidèles déterminations 
et nos suprêmes désirs constituent-ils une réelle et 
efficace coopération ?

Question 5 : Lire les sections suivantes :

À côté des dons que nous avons reçu de nos Créa-
teurs, bien d’autres influences spirituelles sont à 

l’œuvre en harmonie complète avec notre Ajusteur 
de Pensée pour nous assister dans notre quête pour 
la perfection. À la fin de son incarnation, Jésus ré-
pandit sur Urantia son Esprit de Vérité.

Quelle contribution à la spiritualisation de notre 
mental nous apporte-t-il ?

Question 6 : Lire les sections suivantes :

Dans la section 2 du fascicule 194 le Livre d'Uran-
tia révèle qu’ « Ensuite, à mesure que l’homme pro-
gresse en s’élevant sur l’échelle de l’intelligence et de 
la perception spirituelle, sept influences supérieures 
d’esprit viennent en fin de compte planer au-dessus 
de lui et habiter en lui. » (194 :2.12)

À l’exception de notre Ajusteur de Pensée et de l’Es-
prit de Vérité que nous avons vu pré cé demment, 
quelles sont les contributions des autres influences 
spirituelles et comment coopèrent-elles avec nous ?

Congrès Italo - Franco - Suisse 
des Lecteurs du Livre d’Urantia
Du jeudi 6 au dimanche 9 octobre 2016

aura lieu le deuxième Congrès des lecteurs italiens 
du Livre d'Urantia avec la participation des lec-
teurs de langue française dans un lieu enchanteur à

Desenzano del Garda  (Le lac de Garde)
à l’hôtel Europa 

La rencontre est ouverte à tout lecteur ou sym-
pathisant du Livre d’Urantia et ce sera une grande 
joie de vous voir nombreux.

Prix de l’hôtel par personne avec petit déjeuner : 
Chambre double   .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  . 40€
Chambre 1 pers. . . . . . . . . . . . . . . 45€
Ch. double occupée par 1 pers  . . . . . . 45€

Repas, eau minérale, vin et café ou tisane compris :
Déjeuner.  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  . 15€
Dîner   .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  . 17€
Inscription au Congrès (3 jours)   .  .  .  .  . 30€

L’hôtel est à 2 km de la gare de Desenzano, Le tra-
jet en taxi est à environ 8€, l’aéroport de Verona 
Catullo est à environ 30 km, l’aéroport de Mila-
no-Orio-al-Serio est à environ 80 km.

Je vous prie de bien vouloir vous inscrire dès que pos-
sible pour effectuer la réservation ferme des cham-
bres à mon adresse mail : danielle.lascala@yahoo.it
ou à mon adresse postale :  Danielle La Scala, 123 
chemin de Bouger, F 74250 Fillinges
Tél. :+33 450 87 07 16—Mobile : +33 6 33 84 34 40

Le thème de cette réunion sera 
« la survie du moi humain » 112 :5

L'hotel Europa en bordure du lac


